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e/ 2l A BAIT OE MOI L'UN DES PLUS RICHES
{39 ARGONMAUTES DU KLONDIKE !

4 ET CENETAIT QUE LE DEBUT !

v MON EN-ON CONTENAIT ENCORE
seaucour o'or "

T N T T

JAEATUNRECY! | S NESIORE, 1
SIGNE-LE | via-r-en !

SIGNE OU TU TU ESPERES ME FAIRE
VAS PRENDRE MAL AVEC TES GROS
MON POING | GANTS REMBOURRES 2




oull iILs soNT REM -
BOURRES AVEC DIX

MKILOS DE PEPITES
, o'or/!

"ET 1 a SIGNE | MES PROBLEMES AVEC
SOALY SLICK ETAIENT TERMINES !

¥ Je TRAMILLAIS PLUS DUR QUE JaMmals !
LE SOl GELE DE LA VALLEE DE L'AGONIE
BLANCHE ME LIVRAIT SES PEPITES ET JE
NE DEPENSAIS PAS UN SOU | *

IEUR ! vouUS POSSEDEZ
UN MILLION DE DOLLARS /

({

FORMIDABLE | UE
SUIS RICHISSIME | \‘

"Mon FILON S'EPUISAIT ! J ENTERRA/
UNE RESERVE DE PEPITES ... AU CAS
CU JABANDONNERAIS ' ‘

L EXPLONATION !

“L_£5 MILLIONS S'ENTASSAENT ! ENTRE TEMES,

OM AAIT TROUVE DE [L'OR EN AL ASKA "

JAl ACHETE (A4 E DE WHITEHORSE ET
JE SUIS DEVENU HOMME D'AFFAIRES! "
- R 3 T j \\\‘.\ N z “5 B- ,. 5
: | -

JAI INSPECTE VOTRE FILON,IL
SEMBLE PROMETTEUR | JE VOUS §
FINANCE CONTRE 507 DEL'OR

. RECOLTE |

4 JE PENSAIS METABLIR AILLEURS MAIS. . . LES
CIRCONSTANCES MONT CONTRANT 4 RESTER .

J'Al BESOIN DARGENT FRAIS !
JE COMPTE ENGAGER DES PROSFEC-
TEURS MALCHANCEUX POUR EXPLOI-




J'AIME LES GENS QUI SE SALIS-

"GRACE A LEXPERIENCE DE MES VINGT ANNEES
SENT LES MAINS | POUR VOUS, LE TAUX
EST DE 95 % : 50 % POURMOI, 45 % Fe ks s e Bl e

POUR VOS EMPLOYES |

PAPA,TU LES CONNAIS
PAR COEUR,CES LET-
TRES| i

IL SERA LA D'UNE.
MINUTE & L'aUTRE |

NCIND ANS A PEINE APRES AvOIR TROUVE | | "ET AUJOURD'HUI, JE

OE L'OR, J'ETAIS MILLIARDAIRE ! RENTRE A'LA MAISON /

JAal E ACHETE UN e POUR POUR OE BON !
MON BUREAL ! "

St SEULEMENT VOTRE TOUT LE VILLAGE EST BIEN SUR | BALTHAZAR EST LE
MAMAN ETAIT LA POUR VENU L'ACCUEILLIR | DERNIER DESCENDANT MALE DU
CLAN QUI A FONDE LE VILLAGE |

BALTHAZAR AVAIT OIT QU'IL. JE SUIS LA | UE N'ALLAIS PAS PAYER
SERAIT LA AUJOURD ' HULI | LA DILIGENCE DEPUIS GLASGOW |
L S'EST PASSE QUELQUE SURTOUT AVEC MES BAGAGES |
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EH out ! BALTHAZAR Picsou |

‘HOMME LE PLUS RICHE DES
HIGHLANDS ! SA4

cura'rous! S
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CHE ! vA FAIRE ( pag ASSEZ

DE U'ESBROUFFE § CHICS POUR
AILLEURS | monsieR” |

i L K @ :

TO
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C#S1LE ! JE RACHETE TOUTE
2.4 VILLE ! COMMENCEZ A RAS-
SEMBLER VOS VALISES |

TA FORTUNE PARTOUT,C'EST PAREIL. !
T'A DONNE LES GENS SONT JALOUX
MAUVAIS DE MON SUCCES | ILS vOouU-

CARACTERE | \ DRAENT BEN EN PROFITER!

REGARDE-LE ,PAPA !
L. A FIERE ALLURE, ,NOTRE GRAND
FRERE MILLUIARDAIRE | '
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JE SUIS ELEGANT, ¥/ BEAU cosTUME ! §] | LE TAILLEUR ME A
PAS VRAL? ET JE f ILVOUS A COUTE )| | POMVE POURSE FAIRE

LE MERITE !

CA FERAIT BIEN DANS
MA BOUTIQUE! JE
VOUS UECHANGE
CONTRE UNE REDIN-
GOTE |

DE LA PUBLICITE | CEST
COMME A QU'ON
S ENRICHIT |

\ UNE JOLIE SOMME |

vous ETES Fou | UN MILLIAR-
DAIRE PORTER 7CAY 2

o | ...D'ABORD,
RIMPE, BALTHAZAR | ON vA AU ENE — MO

1/ ' : t EMM
CHATEAU | TU T'Y REPOSERAS ! VOIR MAMAN |




| DES VETEMENTS
DE NEW YORK 9
DES DENTELLES
DE GLASGOW 2

DIS DONC , QU'AS~

TU RAPPORTE
DANS CES

TONNEAUX ?

PEUH | CA NE
SERT A RIEN |

JAIEU DU MAL A LES ACHEMINER ! J'Al
QU'ILS CONTENAIENT DU HARENG
R ECARTER LES CURIEUX |

DE LARGENT | TOUT MON | DE L'ARGENT POUR Y PLONGER !
ARGENT,SAUF MES LIQUIDE 2P POUR Y MAGER !
ACTIFS DANS MES AF- / POUR QUOI POUR M'EN ASPER-
. FAIRES DU KLONDIKE | FAIRE ? GeER !

POUR Y CREUSER
DES GALERIES |

CESONTLES 24U~ | BALTHAZAR

MON FILS

EXCENTRIQUES!) A'LIER /

ON VA L'ENTREPOSER DANS
LES OUBLIETTES /

VRES QUISONTFOUS!| EST BEX-
EETFCD)EIV'ENLJ LES RICHES SONT CENTRIOUE Me PICSOU LES A TROP
. BIEN MUREES !

ON NE LES A PAS ENCORE
RETROUVEES ISIR EDWARD | A SIRE DUNCAN

oU ELLES SONT!
i, HI

NE RIS DAS, MATILDA ! ) S LE FANTOME EXISTE, HORTENSE,
LES GENS DU VILLAGE DISENT Il NE S'EN PREND QU'A CEUX QUI
QUE SIR DUNCAN LES TERRORISE CHERCHENT SON TRESOR |

QUAND ILS S'APPROCHENT ! BRRR |




Oemaln MON FUTUR EMPIRE FINANCIER ICH, ‘ OEM;SS;:?ﬁrSPUES'

JE VAIS VOIR LES BUREAUX DISPO-
NIBLES AU VILLAGE !

Lelen- B pUSQUE UE VEUX INSTALLER § BROS RICHARD

TU...TU LUAS ENTENDU, {ONN'EST PAS U LHABITUDE | | AUX JEUX DES HIGHLANDS |

CE SROSSIER PERSON- ) Tous comve €A, | | e | o LA GRANDE FETE ANNUELLE
NAGE SIEUR PICSOU | 2 o/ \ ~OESTRAD!

\1 SR RS SPORTS LOCAUX |
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BIEN SUR, M'SIEUR
PICSOU ! RICHE CoM-
ME VOUS L'ETES,
VOUS DEVEZ BIEN
PAYER |

Vi

VOILA L'OCCASION DE MONTRER ?r?MMENT i lvas N D'UN
QUE JE SUIS UN UR4/ GARS DU APPEL- | | ENTRAINEUR!CA
2AYS { SINON, JE NE POURRA LES-TU * TEDIT ?
JAMAIS MINSTALLER !

i&-*’d’(.‘({'ufw-.

!

MAIS OUI ENCORE UNE ! | | { UE MINSCRIS AUX JEUX | VA AU CHATEAU
UN FARTHING” DE ILLUSION QUI ME CHERCHER LE TARTAN DES PICSOU . JE

LHEURE | S'ENVOLE | VAIS MONTRER A CES SALUNVAGES CE

QU'IL. REPRESENTE |
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FARTHING : LE




PREMIERE EPREUVE : LE
LANCER DE MARTEAU ! ON
MESURE LA DISTANCE A LA-

QUELLE VOUS LAVEZ LANCE !

o

Y

ON DIRAIT UN BOULET
{ AL BOUT D'UNE CANNE !

MIEUX VAUT PeEUH ! JETAIS LE MELLEUR
ABANDONNER \/ LANCEUR DE BOOMERANG
CETTE DU BUSH ALUSTRALIEN | TOUT
gpreuveE! EST DANS LE POIGNET |

[ce nesT PAS PoUR VO- ‘
e L ) RELOREE!
MHINGQUI JCEST RO

o eeete T o 70US 7

oU EST icilsa
PASSE TECHNIQUE
LE LAN - N'EST PAS

cEUR ? COURANTE |

3

e e

UN CENTIMETRE ?

LE PIRE LANCER

DEPUIS LOSER

McKENZIE EN
1872 ¢t

Pour L EPRELVE ONGARDE | NON,MAIS LE PRO- \ ARGULS
SUIVANTE LA TONDRE LE PLUS DE PRIETAIRE VOUS

PRESENCE DOU... LAINE EN DIX EAIT UN RABAIS |

MOUTON EST, SECONDES

5 FACILE ! J'Al APPRIS LA
0 TONTE EN AUSTRALIE !

LE voILa |




ENTANT QU'EAMVEM/ JURE,
JAURAI %mva PLAISIR 2

TE VOIR ECHOUER
TABLEMENT, FR

LAMEN-
2

GRRR!
GREDIN DE
eas etace !

JE PENSAIS
QUE VOUS ETIEZ
UN EXPERT EN

METAVISH : DEUX ) CANDID
SAUMONS EN ,  SUIMANT!
CING MINUTES !

b e = AN
== azcco Gl

... MAIS JE N'AIl 4 S &J BESON
DE CANNE A PECHE |
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| S |cENEST AaS

BRRR | ET NOUS SOM-
MES TREMPES

UN PETIT VERRE DE WHISKY NOUS RE -

™

CHAUEFERA | VENEZ , MONSIEUR |

MAALLES RI-
IENT IN-

PICSOU

MONSIEUR .
JE N'ALJAMALS VU

LS SONT
VILLAGE | FALLAIT ATTENDRE |

ILS NE SONT 905
ENCORE RE-
CHAUFFES ?

APRES TROIS BOUTEIL-
LES, ILS UETAIENT UN -
PEU TROD. . .DETIT |




MascepUE LES [ ypour 11185 comme LNE ROSE
ECOSSABS AMENT | 1) Fais maTIN A'PEINE ECLOSE
BUSETHT | | TU S COMME UME MELODIE

CESTLAROESIE ! [ oy MONTE AU CIEL VERS LINEINI.®

OuUl, J'EN Al APPRIS A

“AU SALOON LA SERVEUSE EST GIRONDE !
UN PROSPECTEUR VEUT LI RAIRE VOIRLE MONDE !
MAIS SON HALEINE FETIDE (U] GARANTIT LE BIDE
LA MIGNONME SORT SON COUTEAU BOINTL
ETLNDIT...»

TIENS ? SERAIT-CE
TROP

EPICE POUR LE

AU KLONDIKE -
0 OR2E ) e UTiseZ




UE PEUX LA Y AVEC CES CING PONTS

LS ONT ESTIME QUE SEUL UN { NORMAL. |
REVENDRE CELA VOUS DONNE UN

V@Al HIGHLAN! SERAITAS- | LABALLE M'A
SEZ PINGRE POUR ALLER RE- / COUTE DELIX
CHERCHER UNE BALLE DE GOLF SHILLINGS |

AU FOND D'UN MARAIS |

\'ﬁ

T e gl : CE PAYS EST TOURNE VERS LE AMSSE /
OO NN, MONTRE. QUE MO, JE REGARDE VERS LI AVENIS ! Al
v i SOIN O
JE N'Al BAS MA PLACE ICI | 4 DEPROGRE’SN,! e s

P N
& 5/3/;

SUIS—MOI AL CHATEAU, SCOTTIE | J'Al
s XgNnees're ',C"MES INVEST '%ﬁ@”}j PRIS UNE DECISION, ET ELLE TE CONCER-
FOND O'UN MARAIS | n_ hE FELT =

I




) CE COFFRE VIENT DE MA BAN-
[ QUE DE WHITEHORSE. ILL CONTIENT
A LA CLE DE NOTRE AVENIR |

ILYA QUELQUES ANNEES , QUAND JEN-

VISAGEAIS DE M' ETABLIR DANS LE SUD,

JAI ACHETE UN TERRAIN A UN PROSPEC-
TEUR RUINE , JULES ECOUTUM /

ETAIRE

D'UNE COLLINE SUR

LA COTE OQUEST DE
L'AMERIQUE |

CETTEFILLE ... JE VEUX DIRE,
CE TERRAIN,EST DANS LUETAT
ESOTA ...EUH...
CALISOTA | PRES D'UNE PETI-
TE VILLE NOMMEE GOLDIEVIL -
LE...EUH...DONALDVILLE |

TAISEZ —
tous I VoUS
peux !

ET TU VEUX QU'ON
AILLE HABITER A
GOLDIEVILLE ?

COMPTE HORTEN-
SE ? LAMERIQUE !
L'AMERIQUE !

LES cow~-BOVYS |
LES INDIENS | LES
GRATTE— CIEL. |

SURTOUT LES

cow-BovYs!

g2t

SCOTTIE,
ACCEPTERAIS—-TU
DE TE CHARGER
OE L'ENTRETIEN

DU CHATEAU 2?2

VIVRE DANS CE LIEU
HISTORIQUE 7 BIEN
SUR,M'SIEUR PIC-

SOouU! POUR CE
QUE VOUS PaYEZ |

AFFAIRE CONCLUE. ..

COMMENT CA,
"TPOUR CE OUE
JE LAYE"?

2




JE SUIS TROP VIEUX ON NE PEUT SCOTTIE LTHAZ AR, EMMENE TES

POUR DEMENAGER | PAS TE LAIS- VEILLERA g&u% EN AMERIQUE | TU AS

A pnésem- c'Es'r ici [ seErR TOUT SuUR Mot ! RAISON | CE PAYS N'EST PAS
{ CHEZ MOI A SEUL! SIR DUNCAN POUR TOI |

s

NE DISCUTE PAS | SUIS TON CHEMIN ALLONS, RANGEZ VOS MOU-
SERAI TOUJOURS FIER il IRS | ON VA FAIRE UNE
=l ps gl ggre DONT CE CHATEAU

SE SOUVIENDRA LONG -
Tenmes !

SEvAETET T
2 J 1 NQUS FAIT

SISNE DE SA FENETRE |

c'esT PUUS FACILE DE DN?TIQ

GOLDIEVILLE , NOUS
VOICH HEIN, MATILDA 2




LES DERNERS U croIs QUE

MEMBRES DU BALTHAZ AR
cLaN Mc PICSOU S'EN TIRERA
S5'EN VONT ! 4 BIEN P

OH | L A ENCORE QUELQUES LECONS A
APPRENDRE ., MAIS TOUT IRA POUR LE
MIBUX , JE u:l-; TIENS DE BONNE

SOURGCE !
U\ A MEWLLEURE
SOURCE |
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¢
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ALORS NOTRE
TRAVAIL ICH—BAS
EST FINI !

OUILFERGUS | JATTENDAIS
- CE MOMENT DERPUIS LONG-
TEMPS | MAIS TU AS BIEN
FAIT DE NE PAS TE PRESSER

PAR IC1 ! DES TAS DE GENS VOUSS AT-
TENDENT, DONT DE VIEUX AMIS |

Z T TS = SRS

VILLE




